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ses depenses par tete d'habitant stagne pratiquement de 1600 ä 1800!) est un
phönomene deliberö, emanant de haut lieu: la politique öconomique des princes

mercantilistes veut eviter k tout prix l'enrichissement de la vüle et, par-
tant, la göneration d'un esprit d'indöpendance et de ferments rövolution-
naires. Si cette periode baroque est pöriode de gloire dans les domaines ad-
ministratif, institutionnel et architectural, eile n'est en aueun cas la mani-
festation d'une promotion öconomique de la classe bourgeoise. Le prineipal
entrepreneur, capable de financer ce renouveau, est le pouvoir spirituel et
temporel, fort de ses biens fonciers et revenus agricoles.

Ce n'est qu'avec l'industrialisation do l'AUemagne et l'ölaboration du rö-
seau ferroviaire que se modifiera profondöment la physionomie öconomique
et sociale de Fulda. EUe so degage enfin d'une aecumulation de facteurs
socio-öconomiques nögatifs. Le «choc» des chemins de fer sera salutaire. Des
ce moment, les indices d'une industrialisation, dont l'auteur poursuit l'ötude
jusqu'ä nos jours, deviennent manifestes.

Dans cette ötude linöaire, oü l'idöe quantitative est omniprösente, aueun
moment, ni aueun probleme n'est privüiögiö par H. Mauersberg. D'aucuns lo

regretteront peut-etre, qui auraient souhaitö pönetrer plus avant dans
certains problemes fondamentaux de cette petite sociötö urbaine.

Curieux portrait que le sion. II apparait comme lo negatif de bien des
portraits urbains: ville catholique, sous tu teile politique, culturelle et öconomique

jusqu'ä la chute de l'ancien rögime, sans germes endogenes de croissance.
La congruence de ces trois phenomenes d'ordre religieux, politique, öconomique

n'est pas sans intöret. Ni le climat mental liö ä cette Situation. Ni les
möcanismes du rapport viUe-campagne. Mais 1'auteiu- nous avait prövenus
d'entröe de jeu: sans möconnaitre l'existence et l'influence de tels facteurs, il
ecarte de son immense et tres örudit inventaire l'ötude de leurs impacts.

Berne Biatrice Veyrassat

Helene Michaud, La grande chancellerie et les icritures royales au seizieme
siecle (1515-1589). Paris, Presses universitaires. 1967. In-8°, 419 p.
Memoires et doc. publ. par la Soc. de l'Ecole des Chartes, t. XVII).

En publiant le tome XVII de ses Mömnires et documents, la Societe de
l'Ecole des Chartes poursuit le travail qu'avait entrepris au döbut de ce
siecle Octave Morel avec son ötude de la Grande Chancellerie au XIVe
siecle1.

C'est cette fois ä la Grand© Chancellerie au XVle siecle que s'est interesse©
Hölene Michaud et disons tout de suite que cet ouvrage doit etre considörö
comme un veritable manuel de diplomatique francaise dont la presence sera

1 O.Morel, La Grande Cfiancellerie royale et l'expedition des lettres royaux, de l'avenement
de Philippe de Vauris ä la fin du XIV siecle (1328-1400). Paris, 1900, in-8° (Memoires et
doc. publies par la soc. de l'Ecole des Chartes, t.III).
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indispensable dans la bibliotheque de tous ceux qui s'intöressent de pres ou
de loin ä l'histoire de cette pöriode.

II est difficile de rösumer un livre comme celui d'Hölene Michaud. II est
cependant indispensable de le faire, pour cet ouvrage plus peut etre que pour
un autre car il renferme bien davantage que le titre ne le laisse paraitre.
Ce sont en fait deux etudes qui sont renfermöes sous la meme couverture:
une etude institutionneUe et une etude diplomatique.

L'ötude institutionneUe nous döerit avec minutie tous les rouages de
fonetionnement de la grande chanceUerie, ä commencer bien sür par le
Chancelier lui-meme et ses plus proches collaborateurs que sont l'audiencier,
le grand rapporteur, les maitres des Requetes, pour aller jusqu'aux plus
humbles, les chauffe-cires et les ciriers. Mais Helene Michaud ne se contente
pas de la chanceUerie «stricto sensu» et le chapitre qu'elle consacre aux seerö-
taires d'Etat est sans doute l'un des plus riches de l'ouvrage: ces personnages,
qui vont prendre un röle de plus on plus grand, supplanteront bientöt les
autres seerötaires, dits des finances, dont le nombre ne cessera de croitre
tout au cours du XVIe siecle, tandis que les seerötaires d'Etat rosteront quatre.

L'originalitö d'Hölene Michaud röside dans le fait qu'eUe n'oublie jamais
le cötö humain des institutions qu'elle ötudie. EUe n'hesite pas ä faire revivre
pour nous la plupart des personnages, illustres ou obscurs, dont eile parle et
qui fait que ce livre sera egalement un ouvrage de röförence incomparable. La
vie de ces gens, leur Situation sociale, nous est dövoüöe tant dans le texte
que dans les notes particulierement riches et Ton peut ainsi, au fil des pages,
retrouver maints renseignements sur tous ceux qui entouraient la personne
royale. Les inventaires apres döces conserves au Minutier central des Archives

nationales ont fourni notamment une tres riche moisson et on ne dira
jamais assez combien l'ötude de ces documents peut etre positive pour ceux
qui s'intöressent ä l'histoire sociale et öconomique de cette pöriode.

Dans la deuxieme partie, Hölene Michaud se revele une vöritable techni-
cienne de la diplomatique royale francaise. Les difförents actes ömanös de la
chanceUerie sont scrupuleusement ötudiös, presque ä la loupe, avec une tres
grande rigueur scientifique, dans leur forme et dans leur redaction. L'appari-
tion de la signature au bas des actes comme nouveau mode de Validation va
coneurrencer le sceau qui subsistera cependant jusqu'ä la Revolution: trop de
droits etaient prölevös gräce ä lui pour que la Monarchie, toujours k la
recherche de nouveaux revenus, ait consenti ä y renoncer.

Lä encore, Hölene Michaud, malgrö raustörite do cette diseipline, ne
renonce pas au cötö «humain» des choses: eUe nous döerit par exemple les
«etudes» des seerötaires et nous donne des dötails savoureux sur le döplace-
ment ©n masse de la ChanceUerie quand le Roi quittait Paris.

II faudrait bien des pages pour rendre totalement compte de ce livre.
Puissent ces quelques lignes inciter l'historienälire cet ouvrage: c'est le meiUeur
hommage qu'on puisse rendre ä Helene Michaud.

Besancon Jean Courtieu
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